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1442, royaume de joseon, actuelle Corée, quelque part sur les pentes du mont inwang.

Si
j’ai bien
compris

…

…
Cette jeune
esclave de 

ton père est 
muette.

 Pas
tout à fait.
Seol parle,

ou du moins,
elle �essaie

…

…
mais elle

ne parvient
pas à articuler

tous les 
sons…

… si bien
qu’on ne la
comprend

pas.

Vous
pouvez

la guérir,
n’est-ce 

pas ?

Évidemment !
je suis une 
chamane 

infaillible ! 
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mais
d’abord,

le sac de riz.
donne-le

moi !

à présent,
silence ! je 

vais invoquer
les esprits.

merci.

C’est terminé.
au lever du soleil,

ta jeune esclave sera 
capable de s’exprimer 

de manière 
intelligible.
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Maintenant,
filez ! Et que 
personne ne
vous voie !

Dépêche-toi,
Seol ! On doit

rentrer au village 
avant que père ne 
remarque notre 

absence !



10

Alors ?

A… AE…
ouiiiin ! Oh non !

Tu n’arrives
toujours pas

à parler !

Ne pleure
pas, Seol, on 

va trouver une 
solution !

Cette
chamane ! Elle

nous a bien eues !  
Quand je pense

que ça m’a coûté
un sac de riz !

Un sac de
riz ? Tu as donné
un sac de riz à la

chamane ?

La
sécheresse
sévit depuis

un an…

chef !
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Tu te rends
compte de ce

que représente
ce sac ?

Quand
ton père 

l’apprendra
…

Qu’est-ce
que j’entends ?
Tu m’as volé un 

sac de riz ?

Elle
mériterait 
plutôt la

mort !

Arrêtez ! 
C’était mon 

idée !

Ça, je
n’en doute 

pas !

père !

Cette
vermine,

Une bonne
cause ?

C’était pour
la bonne cause ! 

Pour guérir
 Seol…
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calme-
toi !

ALORS ?

En tant
que chef du 
village, tu
devrais me 
soutenir !

j’avais pensé
y envoyer un

villageois différent 
chaque jour, mais

pour ta peine, tu te 
chargeras seule
de cette tâche.

grimper au
temple par cette 

chaleur sera long
et éprouvant, mais

ça vaudra mieux
que les coups

de bâtons.

Dis-moi,
combien de coups
de bâton inflige-
t-on à une fille

dénaturée ?

j’ai en tête  
une autre 
punition...

Un érudit
venu de Hanyang

est en retraite dans
le petit temple de

la montagne. il doit
recevoir des vivres 
quotidiennement.

Ordre du
gouverneur.



je ne
vous décevrai 

pas, chef.

Tu ne
t’en tireras
pas à si bon 

compte !

Dong-
bong ? Père,

non !

Chef, vous 
savez qu’il ne 

vaut rien !
Dal-rae, 

cette décision 
appartient à ton

père et à lui
seul.

En
attendant,

veille au confort
de l’érudit Kim

Ban-ryu. 

il est
le fils d’un

ministre, alors
prends ça comme

un honneur.

Tu as
déshonoré ma 
maison. je ne 
veux plus te 

voir! 

Dès
que l’érudit

aura regagné 
la capitale, tu

épouseras
Dong-bong.


